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deux heures du matin. Des tanks et des camions étaient 
massés autour du camp. Tous les phares, y compris ceux 
s tanks, étaient allumés et éclairaient comme en plein 
. Les canons de toutes les armes automatiques é 
braqués sur la foule prisonniers qui s'écoulait, tel un fleuve, 
per la arte. Traian Ki a et Johann Moritz avançaient côte à 
côte. Moritz claquait des de 
A la porte, il y avait deux équipes de sol 
Tis comptaient les prisonniers qui sortaient par 


ts armés de bâtons. 
porte, et les répar- 


ous mettre à soixante-dix dans un camion qui, 
normalement, ne peut contenir que dix ou douze hommes, dit 
Traian, Comment vont-ils s'y prendre ? As-tu jamais entendu par: 
ler de la Joi d'impossibilité d'interpénétration des corps humains 
Moritz ne répondit pas, Il tremblait, Traian regardait attenti- 
vement les soldats charger le premier camion, Au début, ils firent 
entrer vingt hommes. On aurait dit qu'il n'y avait plus de place 
pour personne. Les soldats se mirent à coups de tr 
ceux qui se trouvaient déjà dans le camion. Les hommes se serraient 
les uns contre les autres. Les soldats firent alors monter encore 
une dizaine d'hommes. Puis les recommencèrent À fone- 
nt contre ceux qui s'y trou- 


il n'y avait plus de 
mèrent leurs armes 


dix hommes. 
place. méme pour un enf 
Erse mirent À distribuer d 
mes purent encore grimper d 
Soixante 

le camion n 
Le camion démarra. Traian regard. 
raient. Ils n'étaient plus des êtres humains 


camion. De 
t resté en bas 


plus aucun 


être vivant dans le enmion qui tr t du village 
‘~ Mais, cependant, les hommes de ce camion 
s morts. Ils oscillai vie et la mort. Durant 


et la seconde d'après ils 
nents, ils étaient morts et 


l'un moment, 
rentraient dans la mort. 


ls étaien 
A certai 


Les personnages de ce chopitre 
JOHANN MORITZ : paysan pauvre du village roumain de Fàntâna 
kaptivite, a finalement échoue en Allemagne, 

iul enrôlé parmi les SS : vers la fin de la 
avec les prisonniers français dont il avait la | 
lignes américaines. | 

| 


fiis du prêtre orthodoxe de Fântina 
: a West, qui est isratlite, I a réussi à fuir 
les persécutions raciales de son pays en acceptant de diriger l'Ins- 

titut roumain de Raguse. Vers la fin de la guerre, ils ont reussi à 
rejoindre les lignes americaines. | 


occupaient, il n'y avait 
ace était mort, 


vivants en même temps. Dans le secte 
pas d'espace. L'espace avait 
Dans leur secteur, il n'y 
jent des spasmes. La ch 
ait spasme. Les h 
prit : ils n'étaient 
— Tu peux 
— Je ne sais p impression q 
narine et seulement de temps en temps, dit Iohann Moritz 
votre poitrine, à travers vos côtes, 
— Une seule narine doit suffire, 


# 


ES prisonniers furent embarqués dans des wagons À bestiaux. 
Chaque wagon, fait pour contenir vingt-quatre chevaux, 
reçut une cargai ent quarante hommes. 
On ferma les portes de toi 
Dans les derniers wagon 
n était très long. Ti 


Mais avec une seule 
Ici, sur 


gravissait la 


l'avait me 
joi Jésus a été c 


„ je ne le sais pa 

— Pour punir innocent, 
drer de deux coup Le truc est 
osé crucifier Jésus tout seul, „et ils l'ont ent 


coutume de, l'enca- 
Les juifs n'ont pas 
uré ax bandits 
straire l'attention de 


la foule pendant les exécut j 
Moi, toi, ma femme et d'autres encore, avons chacun à notre dr: 

et à notre gauche un coupable. C'e m e que sur le Golgo- 
tha. Seules jes proportions ont changé, alors un seul innocent était en- 
touré de deux coupables et aujourd'hui dix mille innocents sont en- 
is ce n'est là qu'une petite différence, Le 

ous montons sur la croix d'une 
techniques. Mais le truc est pué- 
parle plus des deux 

elle ne se 


manière automatique avec des mover 
riL Dès que l'exécution a pris fin, la foule ne 
coupables qui ont été crucifiés en même temps que Jésu: 
souvient que de Jésus et seulement de Jésus, C'est ce q arrivé 
de tout temps. Et c'est ce qui arrivera aujourd'hui encore. Mème si la 
mise en croix s'effectue automatiquement, même si nous gravissons notre 
Golgotha en locomotive. 
raian Koruga se rapprocha de la fenêtre gri 

train s'était arrêté, 
Vous voyez quelque chose ? demanda lohann Moritz 

TI n'arrivait pas à la hauteur de la fenêtre 

— Le train sest arrêté dans une gare, dit Traian. I y a un tr 
le long du nôtre. 

— Toujours avec des prisonniers ? dem: 


Il était curieux. A 

— Un train d'ex-prisonniers, Ce sont les es étrangers de 
l'Allemagne d'hier qui ont été mis en liberté, dit Traian, en regardant 
vent autour du train d'à côté. 


e du wagon. Le 


anda Johann Moritz. 


du saucisson et du 


e descend du wagon. 
Traian. 
ement sa salive. 

— Je voudrais les voir aussi, dit Johann Moritz. N est possible que 
j'en connaisse au moins un. Quelle natic malité ont-ils ? 

— Íl y en a de toutes les nationalités, dit Traian en regardant les 
drapeaux dessinés sur les wagons et les petits drapeaux des boutonniè- 
fes, La femme qui avale du pain beurré et du saucisson et dont les 
cuisses sont tout aussi blanches que le pain dans lequel el le mord est 
Danoise. Derrière elle, il y a une Française. Elle est le. Elle a des 
Feux noirs, 

— Est-ce qu'il y a d'autres Français 

_ De un gro i 5 de notre w 
aussi des Belges et des Italiens, 

— Je veux voir les Français ! dit Iohann Moritz avec impatience. 

Sa vieille passion pour les Français s'était réveillée. 

Traian Koruga le souleva pour qu'il puisse les voir. 

— Ce sont des Françai dit Moritz heureux. Celui qui est là, près 
de l'Italien, ressemble comme deux gouttes d'eau à Joseph. Vous le 
voyez ? 

— Quel Joseph ? : , 

Z Mon ami Joseph. dit Iohann Moritz. Je ne vous ai pas parlé de 
į que j'ai aidé à s'évader. Si je n'étais pas sûr que Joseph 


l'heure actuelle, je croirais que c'est lui. I lui ressem- 


core ? demanda Moritz. 
n, répondit Traian. Il y a 


ulez-vous lui dire que chose ? 
eux-tu que je lise ? demanda Traian. 
y p itz. Il ress ment à Joseph. 
Moi je ne sais pas parler le français, Mai i dire quelque 


rei 


ir en France ! 
un Français sans lui 


chose. Dites-leur bonjour et bo 
Tohann Moritz ne pouvait cro 
ou au moins lui sourire am 
— Tenez, 
chose. s'il vous pl 
Traian Koruga se taisait toujours. 
plus se contenir et cria en allemand 
« Bon retour en France! » 
avec douceu 


dire un mot 


Moritz, Dit 


ui quelque 


Mais lohann Moritz ne put 


Tout son visage rayonnait de joie parce 


Il avait pai 
qu'un qui était Français et donc lui 


qu'il avait pu s 
était cher. 

Dans le groupe, tous cessèrent brusquement de parler, s'immobili- 
sèřent et levèrent les regards vers la fenêtre où se trouvait Iohann 
Moritz, 

Traian Koruga entendit l'homme qui ressemblait à Joseph demander 
en français. 

— Qu'est-ce qu'il nous veut, ce cochon de nazi ? 

Les femmes et les hommes qui se trouvaient sur le quai fixaient 
du regard lohann Moritz quì leur souriait amicalement de derrière les 
barreaux. 

— Le cochon de nazi veut probablement une cigarette ! 

Le jeune homme qui ressemblait à Joseph mit la main à la poche, 
mais son geste s'arrêta brusquement. Quelqu'un, près de lui, se pencha, 
prit une pierre et la jeta en plein dans la fenêtre où Iohann Moritz 
continuait à sourire. La pierre pessa à travers les barreaux et tomba 
au milieu du wagon, frappent un des prisonniers, 

La voilà, ta cigarette ! Il y a trois ans que je suis en Allemagne 
de toi 
sem (A suivre) 


(Toute reproduction, méme partielle, interdite, Copyright 1949 
by Virgil Gheorghiu et les éditions Pion). 


CEuvre pathétique et virile... 


AU GRAND BALCON 


ressuscite la hautelvora 
figure de Mermoz 


par Jean MASSON 


UAND on fut tout à fait sûr que « L'Arc- 
en-Ciel » s'était perdu corps et biens et 
qu'aucun « mirocle coutumier » ne ren- 
droit Jean Mermoz à l'amiti 

la radiodiffusion pria Antoine de Soint-Exupéry de 
prononcer l'éloge de celui qui avoit été son chef de 
file et son modèle dans l'aventure de la ligne du 


Sud. 


les secondes. 


Enfin, la voix monotone, triste et obstinée prononç: 
« Jean Mermoz nous était nécessaire, 


pain. » 
Alors 


sicnnée 
Depu 


pilotes muets et la plupart des compagnons de 
Haute Aventure ont rejoint Jean Mermoz au paradis 
asse du vieux monde 


Les 
ment 


>% ; depuis lors, la 
A craqué sous les coups du 
la Lime du Sud est passée à l'échelon de la 

prenant des contours purs, parfaits et froids... 
arçons qui ont aujourd'hui vingt ans témo 
Jean Mermoz le calme respect d 
sonnages exemplaires de l'Histoire 
mer, à Marceau, à Roland le Preux. 


La Ligne et ses serviteurs 


C'est pour eux, les jeunes, 


chaïeur 
signé pour 
promu, po 


Je viens de votr 


, pas 
font 


« Gra: 


lent, Jouent, mangent, 
diocrement, jusqu'au moment où 
ne entrée qui les situe tout 
Nous sommes immédi 
A Balcon », de grandes choses vont se passe: 


Saint-Exupéry hésita longtemps à choisir des mots 
qu'il voulait rigoureusement valables. A 

microphone, deux autres pilotes de l'Atlantique Sud 
attendaient, muets, figés, le regard obstinément fixé 
au sol.. Et le ronron d'un tourne-disques comptait 


les regards des deux pilotes muets se levèrent 

sur Saint-Exupéry et lui apportèrent l'adhésion pas- 
le toute une génération. 

lors, Antoine de Saint-Exupéry, les deux 


stin 


ur eux 
loseph Kessel et Henry Decoin ont voulu 
e à l'écran un hom: 

génération. 
li Ja conf 
une fraternelle 
écrire l'histoire et pou: 


nd Balcon ». 
dire tout de suite que ce film m'est apperu com: 


tement fixé 


qui ne souffriront pas de voisinage 
rigoureuse sélection 
e dans la vieille clientèle du| 


vulgaire. Une 


les étriqués, les mornes, | 


les rastralgiques, les combinards, les 


les 


pour modèle : 
d'enthousiasme! 


le départ, nous sommes prêts À pi 
tager tous les émois, 


Jüent d'er 


s au cœur pu 
seront adoptés 
témoins frémissants 
me des plus nobl 
mala tentées par | 
y, paraisse, 


4 


-mêmes € 


sort 


e devien: 


Kessel et 
Decoin nous offrent ces braves gens 


et nous acceptons. | 
la proposition. Dès 


les joies, 
toutes les angoisses des deux admi- 
rables vieilles demoiselles, proprié- 
taires de l'hôtel ; comme nous vou- 
drons les aider à porter leur deuil ; 


Taute 


jor it 


comme nous adoptons 
joyeuse de l'employé des postes : 
comme nous pardonnons l'obsédante 
ebstination du commis d'assurances. | 
Avec eux et dans leurs rangs, nous 
re ons les éi les de gloire | 
et nous ver éiape par étape.| 
s'accomplir la « Ligne » miraculei 
de Toulouse À Casablanca, de Ca 
Juby à Dakar, jusqu jour du 


grand saut, par delà l'Atlantique. 
Là s'achève le 
1 dernier vol prod! 


ja Ia Cordilià 


| 
veille 


enx mu-dersus | 
Jea Andes, vers Rio- 


jen ét 


peu 


retrouv 
déso-| 
ir été qu'un specta-| 

é entre les| 


où meurt la 


deux accoudoirs de son fauteuil. 


Un petit avion de bois! 


N ne convient pas de louer les|2 heures du ma 


acteur principaux du film pour leur| 


qualités 
bien, ils ont 
miracle de p: 


dramatiques, 
réussi 


puisque aussi Lu 
l'exceptionnel | Li 
ser entièrement dans 


les personnages de leurs modèles. | 


s, pour mémoire, que lhom- 
estiné qui inspira la Ligne 
« le patron » qui fit m 


de prendre des hommes pour forger 


des héros, 


pas 


le 


A, 
terrifiante. de son exaltante présence. 
tout au long d'une aventure dont fi 


est le chef, au point de déc 
gestes mêmes de ceux qui 
personnage 


rent, ce 


demeurerait|, 95 neuron 


dans nos mémoires, pour avoir ré- 


dans un regard furti 
nd amour du monde. 

e n'aime pas la 
tuelle de Georges Marchal et 
sens bien à l'aise pour le lui dire 
dans une circonstance où I a eu le 
talent de n'être pas lui pour s'iden- 
tifier miraculeusement avec son hé: 


ros, Jean Mermoz. 


Une nuit d'été qut précéda de peu 

le dernier départ de « l'Arc-en-ciel ».| 

is à Saint-Tropez dans 

la compagnie de Mermoz et de Kes- 
Nous voulions demander asi 

venait tout jus 


je me trou 


sel 
à un petit café 


priétaire 
demeurait etose. 


faisions appel aux traditions d'hos-| 
pitalité d'un pays qui... 

À coup, Mermoz découvrit, au fron- 
ton du café, un petit avion de bois 


a 
de fermer ses portes 
bstiné refusait d'entendre | 

les et la porte) 


manière habt- 


mais le 


nement 


qui servait d'enseigne. 


L'homme le plus discret, le plus 
réservé du monde devint 
que. presque 
devoirs 
‘qu'imposait paren 


agressif 


impérieux et 


seizne à son possesseur. 


L'extraordinaire visare inspiré del 

Mermoz, la lumière de son reraré. 

sa tête et juso 

mouvement nerveux des maxila res. 
Tout 

Georres Marchal. 


reste refusant d 
f'ai retrouvé 


dévart po: 
Pour avoir 


pourrais continuer, 


l'appui. 
film avec leur 


cela en 


dans l'incompara. 

ble scène de violence qui vous op-| 

pose au e patron » avant le grand 
Natal ! 

connu 

pionniers de la Ligne du Sud. je 

avec preuves à 

a" confondre les acteurs qu| 

modèles. L'expérien- 


beaucoup 


ce serait valable pour tous : 
Azais, singulièrement ! 


Les auteurs, 


« Grand Balcon » œuvre virile et| 

dure, ont rendu à des personnares| 

légendaires la chaleur d 

sans toucher à leur perfec 
N faut voir là un des signes du 


miracle au cinéma 


animateurs 


soudain 


plus 


pro- 


tout 


pour 


en-| 


des 


pour 
du 


AU ROYAUME DES CIEUX 


Julien DUVIVIER 
Sergo REGGIANI 


15, 


4. Parispresse-l’intran (c)| 


INTRIGUES EN ORIENT 
à Ia OAITE ROCHECHOUART 
boulevard Rochechouart 


uite à jeur mesu 


fants Terribles », de Jean 


Edouard 
Paul, son 


des hommes, 


côté du 


comme 


: et l'histoire de 
gende ; 


aux per- 
à Georges Guyne- 


tout, j'ima- 


voisines 
dont 


mince dimension 
nt, vivent me- 
héros de l'histoire 


à l'enseime du 


LES FILMS DE LA SEMAINE 


des chansons 


Le Grand Balcon 


(Marignan, Marivaux) * des 
Interdit au public Ba go 


(Normandie, Olympia, 
Alhambra) 


La pièce donnée à la Comédie Wa- 
gram a remporté un vif succès. L' 
tion évolue dans les milieux du théâ- 
tre avee un auteur à la mode et une 
comédienne célèbre. Mary Marauet a 
repris son rôle, ainsi que Jacques 
Erwin. Auprès de ce duo, Jos N 

M 


À part le 


ville et Aret 


ires interprètes de ce Aim sans pre- 

ientiona 

Valse brillante 

(Français, Max-Linder, 
Moulin-Rouge) 


gerh et Jao Kis 
jendez certes à un 


Cocteau, que J.-P. Melville porte 
à l'écran. Nicole est Elizabeth et 
(dit « Doudou ») est 


encore la ressemblance, qui eriste 


Luochesi, pour lesquelles les 


imaginé une action fertile 
mdiwements et Jean Boyer a 
in en scène 


Jan Kiepura, nous retrouvons dans 
ce film Lucien 


Sabotage à Berlin 
(Plazsa, Apollo, Astor) 


et 


frère. Pour accentuer teau, 


de Louiguy, Slanzberg. 


3 délaimment Le classique 
et Herbert W, Vic- 


couple Marta Eggerth- | 


Baroux, 


Méry. 


Tre- 


Reagan 
d Mase 


jau Caf Conc' 


LA GRANDE ROUE 


C'est le jeudi ler décembre qu'eura 


et l'opinio 


lieu louverture de LA GRANDE 
ROUE : « Le Caf'Conç' de Paris » 13, [f* Cette opérett 
mue d'Argenteuil, Paris, ler, qui pré- f'on éc 
sentera tous les pirs, d heures a [pos une redite 
A l'affiche, Mme Léna SALLE 

ne Chambord et CHAUFFEE 


n, André Lecier et Robert 
C'est M. Maurice Van Mop 
décoré LA GRANDE ROUE dans un 

le très 1900. Š 


ZAGETH 1 


LE SOUVENIR 
D'EDMOND ROSTAND 


“Les 
ERRO. 


Le 


Lendemain 


u à la 
Mme E 
Maurice Lereillant er Guilot d 


voqueront le souvenir du poète. à A se 
Pierre Mognier, Mile Jesnne Botte t le 
M. Jean Martinelli, € 


jant succès 


AMBIGU 


n de la critique : 

je charmante, retrouve Ici 

Pos une longueur, 

t'est ollègre, gor, en 
OPERA 


Mene. 
tren 


AVENTÈRES DE DON 
FLYNN livre Ia, # 
quels qui 


DE R 
LES 
A LA 


Les Pet 


Bois, de 


l'écran. 


A 
I 


Dociie, 
cours do FF 


F1 f enviame. 


“LES ENFANTS TERRIBLES” 


ICOLE STEPHANE 
Edouard Dhermitte sont 
les interprètes des « En- 


entre ces deur jeunes artistes, 
Melville a fait décolorer en blond 
la brune chevelure de Nicole Sté- 
phane, 

Edouard Dhermitte débute à 
On le verra également 
dans « Orphée » de Jean Coc- 


mais dans un rôle moins 


important. 


RNO 


Le projecteur est sur. 


ROBERT 
UX 


“ re 
Ce" aut brouille toutes 


je l'héréaité. 
négociant ! 

Robert Arn 
le de © 


Armand-Moissant. 


moux prend d 
du low arr 
fran 


ter en 1 
t fait enga 


bert Armana se lance a 


ia 


Fe 


Arsonx falt. p 
deux remarquables e 


ii prend 
Arès 


ETOUR DE 
PETITS 
CROIX DE 


ts Chanteurs 
passage À C 


Avant d'a 


ROME, 

CHANTEURS 
Is 
SERONT JEUDI SOIR 
AU PALAIS DE CHAILLOT 


à 1a Croix de 


doito, 


vont offrir au Saint-Père l'album de 


photos en souvenir de teur dernier | 


congrès international. 


On boit sec à la contine di 


A y est! Dès la porte, 
cor 


nnier et mes émcls de 
Le régisseur, M. Louis 


au Flanc? » Parfaitem 
me conformément eux 
t de i'incorporation de la 


R. 
I me e ca se voit 
- F Blarche, Sa- 
er et? 
p A la c 1 
te. C'est bête : f'ai tout 


phère sympathique 


classique. Mala un clasique qui s'ac- 
Commode fort bien de la familiarité 

C'est la trokème fois au'on 
e « Tire au 


Le nouvelle 


BRAVO 


de Pierre-Louis GUERIN et R. FRADAY 
Choregraphie de DONN ARDEN 


DINERS DANSANTS 21 h. 
2 SPECTACLES DIFFERENTS 


MEDRANO 


Le spectacle dont 
tout Paris parle ! 


“les CRADDOCKS: 


Nues s monnovs 
lltes 


les ZEMGANNO | 


20 CHRISTIANS Doas 


les FRATELLINI} 


NS NOUVEAUTES INTERNATIONALES 
Un consell : LOUEZ 
A TRU. 23.28 
DAS h 


- PARENTS/ 


Ge TRAMWAY 
nommé, 


« Tire ou fonc 
Max Favalelli (à droite) ” arrose “ Van Doude, Baquet, Francis Pie 
et Paulette Dubost. 


En bourgeron et treillis, j'ai tourné 


TIRE AU FLANC 


je retrouve mon ême 
jeune rec 

Lecie 
es bi 
mt, Au fond du > 


ne d'un revers de pouce 


ûre Tire au Flane », c'est un | 


et notre co 


par Max FAVALELLI 


DESCOMEEY 


pa ne 


VENDRED 


NN 


Après 


Jeunesse d'angoisse ” 


“Jeunesse d'espoir ” 


LES PREMIERS DES TRAVAUX PUBLICS 


n’ont pas besoin de rêver d'évasion... 


C'est en France même que 
la grande aventure les attend 


VI" ARTICLE | C directeur de l'Ecole des Travaux publics, ce 
(Voir_« | n'est pos le chômage. Il y a beaucoup de tra- | 
h ail intéressant à faire en France en ce moment. | 
» Mois ce qui me re, c'est de les voir sou- 
vent si peu sûrs d'eux-mêmes, de leurs désirs, si mol 
dirigés par leur famille, 
jeunes gens viennent ‘ici dans l'es; 
dans une entreprise d'Etot à 
ue confère le titre d'ingi 


- E que je redoute pour mes élèves, m'a dit le 


ir d'entrer dons| 
helle de troi- | 


Il fait une demande au ministère 
de 


a France d'os 
d- son doss: 
r le jeune 


eurs études, 
dont 


sortie des Ecoles des Tr: 
blies. 

Sa demande agréée, il signe un 
contrat par lequel il s'engage à 


sieurs années après | 
vice militaire. Le ministère | 

suré le concours de ce 
nieur lui paie sa dernière | 
: 11000 francs par 


fut 


Regrets tardifs 


classes terminées boule 


que 
posés pa 
Et quand ı 
soit, au la 
Qu'il a été berné, il est trop tard. 


voici ce que 


tographies qu'elle a =el 


Les meilleurs élèves 
en effet un jet 


at à la France d'ou 
le directeu 


nt parisien surme 
t encore au début de juil- 


t de ses nouveaux 
des, nous dit encore Mi 
. mon fils s'est aperçu qu 
. en F: mêmé trouver 


| PROCHAIN ARTICLE + 
|Le Grand Prix de Rome 
| de sculpture s'en remet à 
[la merveilleuse incertitude 


r à réaliser. Ils 
eux ans, des 
dev 
trois années de travai 
Ceux qui viennent de la province 
et qui n'ont pas de fortune sont 
obligés d'accepter des emplois de 
æardiens de nuit ou de téléphonistes 
pour payer leur pension, Au prin- 
temps, chaque année, je vais une 
demi-douzaine de ces malheureux 
terras- 
J'ai souvent 
ai ceux-là, q 


ne voudrait pa 
fils, s'il ne regret 


peut-être n'ai-je | 
pas su interpréter sa pensée : ce- 
ndant, il m'a paru que lidé 
plait moins ou'autrefoi 
"Que Michel Olivry, plus tard, ne | 
soit pas satisfait de la vie qu'il 
mènera à la colonie, personne, a 
tuellement, ne peut le prédire : qu 
soit au contraire heureux d'avoir| 
contracté cet en 


voie qui ri 
désillusions... 


uvrir sur 
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3 LA CATASTROI HE DU P2 ARIS- TT NIS 


Un passager, M. Aik, refusa 


de quitter sa femme et se 
laissa brûler vif! 


(De notre envoyé spécial 
Gabriel SENCHET) 


LYON, 30 novembre. 


les débris du DC-4 se 
umaient encore. Dopuis 
l'aube, des dizaines et des 
ines de paysans, venus dos ene 
virons à pied ou à bicyclette, fi 
t le cercle auteur de la 
carcasse. 
À eux vint se joindre dans la mi 


tinée la commission d'enquête di 
gée par Maurice Bellonte, ainsi 


A 


nombreux. 
resortir que le pilote fii l'impossible 
pour limiter la catastrophe. Après 
avoir heurté au sommet de la colline 


Fermement sur une ferme ou dans 
le bois tout proche. L'avion rebon- 
n 


loqua et finit parr 
ner sa course. 


Au chevet des blessés 


Nons avions vu. cetie nuit, à l'hô- 
pital Édouard-Herriot, où ib ont été 
transportés piu de temps après aeei- 

laves-uns des rescapés. 
ceux-ci figure 
Smadja, codirecteur de m 
= Combat » 


au règlement. éteint nos eh 
bouclé nos ceintures. I y a eu un 
grand ion, qui semblai 
Slimer sur la boue, piqua du nez 


M. Smadjə, après avoir fait l'éloge, 
à «om tour, du steward Ziegler, pour- 


suit 
it des hommes éerasi 


dans la cabine de pliotage 

aussi, à l'avant de la  carlingu 
M Àik et sa femme, malade, 
chée sur un brancard I] était trop 


tard Dour, dégicer la, malheureuse. 


n iiiter sa femme et se 
laissa brûler vif auprès d'elje. » 


« J'ai sauvé mes mains ! » 


Parmi les 
taltsés_ figure 
landais Dani 
dait à Tunis an est 
biessé à la tête, mais tellement 
reux ! 


« Mes mains ! dit-il. J'ai sauvé mes 
mains! » 
Lui aussi doit la vie à Ziegler, qui 
UT 
attaché 
D: 


anime e 
SES 


à une erreur 


illevalle, 


Et d'évoquer le souvenir de ses ca- 
marades moris : 

— Louis Villevalle, 42 ans, chef 
pilote, 8218 heures de vol. 1422475 


nètres. un des plus anciens pile 
d'Air France Marie. pere d 
d'hom 

militaire et divers 
dailles coloniales. Un passé de hè 

r Et Pierre Viré, le chef radio, qui 
n'evai pas pour sew 
lions de kilometres parcourus en 
10.500 heures de vol. la rosett 
Légion d'honneur et la méd: 
gent de sanvetas était aussi un 
écrivain connu pour se nombreux 
récits d'aviation 

On lui doit, notamment, « TVB. + 


n 
urice Daugey. le méca- 
ien, humble, au sourire toujours 
optimiste... 


Les victimes 
CEDES : Mme et M. Aik, qui 


rice Daugey 
is morts instantanément. 


Le steward sauva 32 personnes : 


(Suite de 1 
de panique. 
Le radio Christin, pourait le 
steward, a eté projeté hors du poste 
de pilotage. J'avais les larmes aux 
x en voyant mourir mes cama- 
ìs pouvoir leur porier secours. 

> J'ai vu flamber Vi 


l'appareil J'avais la rage au c 
Écouions maintenant un des resca- 
pés, M. Cibeer, qui est blessé à la 
Kte 

— Depuls Oriy, que nous avions 
quitté avec une heure de retard. 
l'avion volait au-dessus d'une mer de 
-wsses. Le soleil brillait, les moteurs 
iournaient rond. A l'approche de 
l'aéroport de Lyon-Bron, 
nous fit boucler nos 
curité, prélude de atterrissage 
était 16 heures ?5 environ. Depu 
cuelques minutes. nous étions ent 
en pleine crasse. ruis. soudain. l'avion 
pencha sur la gauche. La terre apna- 
rut brusquement, à quelques mètres 
à peine. 

» J'eus À peine le temps de réaliser 
ce qui se pamait. ave l'avion acero- 
ha un arbre de son aile gauche 
sembla s poser sur le ventre, puis. 
fnalement se retcurna. Tout cela en 
quelques secondes. tandis aue n 
étions rivés à nos sièges et que Ian 
pareil eraquait de toutes parts, Pu: 
ce fut le choc final : le feu se dé- 
cara à bord ». 


« Ziegler, fantastique... » 


Et M. Cibeer s'emballe soudain : 
— Alors. monsieur, je crus que ‘out 
était fini. Mais nous vimes alors une 
chose fantastique. Ziegler, le ste- 
ward. pourtant mis à moitié knock- 
out par le choc. s'élanca contre la 


le steward 
ntures de sé. 
il 


porte de sortie. Il en prit lą poi- 
Enge avec Tage. Eile était coin 
Et: l'incendie se car- 


lingue semplismit de fumée Les 
femmes hurlaient. Alors ce fut le mi- 


Pierre VIRE. 


se portat 
dans mon cha: 
vu foncer sur moi us 
avion. J'ai co 
it vers châtaignier tor 
he. 11 se mit à battre do l'ail 
puis a ricoché sur le sol, perd 
un gouvernail, une rou 
avant d'aller s'éc 


autre cultivateur. 
nt, entendit de sa 


M. Cha 
ferme 


bruit dé la chute et les appels des | — Les 


membres de l'ég'ipage qui, écr 
dans le poste de pilotage et ei 
més de flammes, app 
secours 

3  Charmettant_s'empara 


a bientôt auprès de l'app: 
gui brûlait. A l'aide de sa b 
tenta de quer une où 


reil 
che 


verture dans la carlingue. Mais son |! 


outi! se cassa. 
s'avalent pu sos 


tir, on l'a vu, et trois des membres 


de l'équipage et deux pas 


fran 
enduits à rhoir, 


de la grève || 


ru. L'appareil se di- 


LE PETIT SQUELETTE 
DU BOIS DE L'ESPÉRANCE 


| semble bien être celui d'André Gauthier 
l'enfant disparu du Mans 
TATE depuis août 1948 


(De notre corresp. particulier.) 

, 30 novembre. 
ES bois de l'Espérance, 

Trangé, n'av 

ce matin leur calme habi- 

tuel, De nombreux curie 

mentaient la macabre découverte 


Le 


fant. Les gendarmes procédaient à 
| l'exhumation des restes enfouis 
| dans un large trou de blaireau. 
Après d ux efforts le 
squelette était à peu près recons- 
i fait étrange, aucune 


sans musique à 
l'Opéra- Comique 


sur la scène de 
we, parée de « gri 


sique. 
tions 
Jourfier 
Luca (Des Grieux), Roger ih 
din (le frère de Manon) et N 
Roux (le père Des 

travaillent activement 
direction d'André Clu: 
Louis 


de 


tens 
chestre 


metteur en scène. 
que arant toute chose » 
Verlaine. Comment aurai 
penser qu'au temple de la m 


« De la mu 
soit 


Le guitariste-violoniste | 
jouait aussi du tournevis 
et de la pince 
monseigneur 


Antoine Reini ta | 


de Fengu 
qu'i e: 


plaisir à qui 


total une quinzaine. Mais la 
fit défaut e 
t com 
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r- | Relevons noni 
le|— Les servi 


ment au sommaire 
touristiques SN C.F 
de camio 
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la route à l'étrai ', 
Ce numéro. paraissant à une ‘beure 
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que Jamais d'a 
d'intéresser 
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ux qui dés 
(aomame, o 
qu 
i; [couverture co 
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ês 
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Un riche Papaoutien enlevé 


Se promenant 


mêne s 
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fr AUTOMAX, 
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Duvernet) 
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